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Vendredi, une matinée sé-
curité était organisée pour
les 120 employés de l’agen-
ce régionale de l’entreprise
Clemessy, située rue Henri-
Dunant.

L’agence d’Orléans du
groupe Clemessy, spéciali­
sé dans les systèmes et
équipements en génie
électrique et mécanique a
organisé une formation
sur le thème « Soyez vigi­
lants, la sécurité c’est l’af­
faire de tous ».

Cette opération menée
pour la première fois en
partenariat avec l’associa­
tion de la prévention rou­
tière dans l’entreprise, a

permis de sensibiliser les
employés aux risques liés
aux déplacements rou­
tiers. Cinq ateliers étaient
proposés : voiture ton­
neau, réglage des phares,
simulation de conduite en
état d’ébriété et utilisation
d’extincteur incendie.

Laurent Duval, anima­
teur sécurité de l’agence
orléanaise, a rappelé que
« les risques recensés au
poste de travail sur le do­
cument unique avec la co­
tation la plus élevée sont
essentiellement ceux de la
circulation interne et rou­
tière, le téléphone au vo­
lant et la fatigue liée à la
conduite ». ■

ATELIER. Les 120 salariés de l’agence Clemessy d’Ingré ont été
sensibilisés aux risques liés à la circulation routière.

INGRÉ

Chez Clemessy, « la sécurité
c’est l’affaire de tous »

SARAN■ Un conseil municipal extraordinaire s’est tenu vendredi soir

Le futur de l’agglo en question
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L e passage en commu­
nauté urbaine peine à
être digéré du côté de

Saran. Le 29 mai dernier,
une consultation a rejeté
(à 78,7 %) le transfert des
compétences communales
vers la future communau­
t é u r b a i n e. « No u s n e
sommes pas opposés à la
coopération entre com­
munes, rappelle Maryvon­
ne Hautin, maire PCF.
Bien au contraire, ce tra­
vail en commun est néces­
saire sur un certain nom­
bre de dossiers mais il ne
peut reposer que sur le
volontariat, le partage, la
confiance et le respect. »

Pas de confiance
en l’avenir
Ce vendredi, la majorité

a donné un avis défavora­
ble sur trois délibérations
à l’ordre du jour : le trans­
fert de compétences, les
statuts de la communauté
urbaine, puis le pacte de
gouvernance et de con­
fiance métropolitain.

L’opposition n’a pas suivi
les recommandations de
la majorité. « Il est temps
de construire l’avenir. On
votera contre vos recom­
mandations », a prévenu
Laurent Lhomme, chef de
file de l’opposition de
droite et conseiller com­
munautaire pour Saran
moderne et solidaire.

Également présent dans
l’assistance, le syndicat
CGT de la ville a, par la
voix d’un de ses représen­
tants, fait part de son op­
position au principe d’ad­

h é s i o n à l a f u t u r e
communauté urbaine.
« L’organisation territoria­
le, nationale, régionale,
d é p a r t e m e n t a l e e t d e
proximité est bafouée
dans le principe fonda­
mental de justice et d’éga­
lité sociale. »

Pour Mathieu Gallois,
adjoint à la vie des quar­
tiers, le pacte de gouver­
nance et de confiance sus­
cite de « sérieux doutes ».
« Quelle confiance alors
qu’il a été décidé dès le
début d’exclure l’ensemble

des citoyens et une partie
des élus et des communes
de la rédaction de cette
charte ? », interroge­t­il.

Lui aussi remonté contre
la transformation de la
communauté d’agglomé­
ration, Michel Guér in,
maire honoraire, prévient :
« Dans deux ou trois ans,
il faudra faire le bilan et se
r a p p e l e r d e c e u x q u i
étaient pour et ceux qui
étaient contre ». ■

èè Pratique. Prochain conseil
municipal : vendredi 16 décembre.

Maryvonne Hautin, maire
de Saran, a décidé de réunir
le conseil pour se prononcer
sur le passage en commu-
nauté urbaine, au 1er janvier
2017.

CHANGEMENT. La communauté d’agglomération deviendra communauté urbaine le 1er janvier
2017. PHOTO D’ILLUSTRATION

SAINT-JEAN-DE-LA-RUELLE ■ Les personnes sourdes et
malentendantes du Loiret ont rendu hommage à
l’abbé Charles­Michel de l’Épée, jeudi soir, au pied
du monument qui lui est dédié, rue de l’Abbé­de­
l’Épée. Il s’agissait de la 304e cérémonie. Elle a ras­
semblée l’Amicale des sourds d’Orléans, l’Inter om­
nisports des sourds d’Orléans, la Maison des sourds
du Loiret, l’association Étienne­de­Fay et Visuel­
LSF­Centre, la direction de l’Iresda, le conseiller dé­
partemental et maire stéoruellan, Christophe
Chaillou, et le sénateur, Jean­Pierre Sueur.

Un hommage à l’abbé de l’Épée

Mercredi, plus d’une centai-
ne de personnes se sont
rendues dans la Maison
pour tous Jean-Gabin pour
rencontrer professionnels
de santé, associations et
institutions qui participaient
au Parcours santé.

L’événement était orga­
nisé par le département
Santé et handicap de la
vil le, dans le cadre du
Contrat local de santé. Les
visiteurs ont profité de
consultations gratuites :
tests auditif et visuel, bilan
dentaire, prise de tension,
contrôle du taux de sucre

dans le sang. En fonction
des résultats, ils ont été
invités à consulter leur
médecin. L’association
AIDES proposait des dé­
pistages rapides du VIH,
l’Adoc conviait à s’inscrire
au dépistage des cancers
du sein et colorectal et la
CPAM prenait des rendez­
vous pour des examens de
santé gratuits.

Les intervenants enten­
daient rappeler l’impor­
tance de la prévention, à
la fois pour limiter les ris­
ques de survenue de ma­
ladie et pour augmenter
les chances de guérison. ■

TEST. L’infirmière municipale, Frédérique Richard, a proposé des
dépistages du diabète aux visiteurs du Parcours santé.

FLEURY-LES-AUBRAIS

La prévention, au cœur
du Parcours santé

SAINT-JEAN-DE-LA-RUELLE

Thomas Guénard, 21 ans,
a des projets plein la tête

L’Espace emploi-formations
de la ville, qui accompagne
les personnes en recherche
d’emploi ou de formation,
s’est ouvert il y a peu au
dispositif d’État, la « Ga-
rantie jeunes ».

Ce dispositif est géré par
la mission locale, avec
l’aide de l’Espace emploi­
formations pour sa partie
stéoruellane. Il permet aux
jeunes de 16 à 25 ans qui
souhaitent prendre leur
vie en main et faire une
formation professionnelle
de bénéficier d’une aide.

Thomas Guénard, un
Stéoruellan de 21 ans, fi­
gure parmi les premiers
jeunes à profiter de ce dis­
positif . « Mon projet à
court terme est de passer
mon Bafa et d’exercer en
tant qu’animateur. Cela
me permettra de cotiser
pour financer mon permis
B », explique­t­il.

Passionné de photo
Thomas est aussi un pas­

s i o n n é d e p h o t o q u i
compte bien vivre un jour
de son art. « À terme, je
vais passer un BEP photo
à distance, avec une spé­
cialisation journaliste et

photographe­reportage,
puis je ferai un stage de
six semaines aux studios
Harcourt. C’est assez cher,
et il faut que je trouve des
financements. »

Thomas est par ailleurs
très actif au sein de sa vil­
le. Il est le secrétaire du
Conseil citoyen des Chai­
ses, mais aussi référent
jeunesse et responsable de
projet « Copains du mon­
de » pour l’antenne stéo­
ruellane du Secours popu­
laire.

Le jeune homme a égale­
ment tenu un stand de
photo lors de la dernière
Fête des couleurs. Il pro­
posait de prendre en pho­
to les enfants et fournis­
sait gratuitement une
sortie papier aux parents.
« Ils étaient très contents.
Je pense que je vais re­
commencer à la prochaine
fête. »

Thomas a aussi intégré
l’équipe de bénévoles,
avec toute sa famille, de la
salle des fêtes de Saint­
Jean­de­la­Ruelle, toujours
en tant que photographe.
« Je prends en photo les
artistes qui passent. » ■

AMBITION. Thomas Guénard va passer son Bafa grâce à la
« Garantie jeunes » puis intégrer une école de photo.


